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tnô CQùf Contre la Marine de guerre

PROTESTATIONS DE CHEFS LIBERAUX.

La marine est un gouffre béant où nos
millions iror.t s'engloutir, dit le sénateur

Legris, ancien député libf'''ai de Ma^ki-
nongé. C'est le premier ' •? dans la voie

du militarisme, écrit le se <;ur Choquette,

ancien député libéral de ./lontmagny à son

chef Sir Wilfrid Laurier.

Opinions du "Canada," du "Soleil" et

de "l'Electeur."

AUTRES ÎEMJIGNAGES DE LIBÉRAUX

Preuve que c'est une marine pour l'Angle-

terre, aux dépens du Canada.

A ' tenilre les di^ituiis des orateurs ministériels «t

à lire ;.s irtKks des cryaue.»» du {fuiivernetncnt, on se-

rait purté il croira que seuls, Honi.issa et Laver^no, par-

mi les r.ln'raiix, et les conservateurs, par uitérît de \,:\t-

ti, dénciiiceJit le ij )iuerneni nt à cause de sa loi de la

marin-^ de guerre.

On tri 'iijie l'éleetorat, sur ce point comme sur tant

d'antros. Ils sont nombreux les témoignages des libérauj.

qui pritestent eonire la loi de la marine 4e guerre, mais
nous ne citerons que les printip.uix.

P'-euons d'.ibord celui du sénateur Legris, ancien dé-

puté libéral de Mnskinon:;e, qui a été nommé sénateur

par le g n , erneiaeut I,aurier, en reconnaissance des sci-

vices qu'il avait rendus à son parti dan.^ les jours de l'op-

position, de 18.S5 i8;36.

Le 28 avril i<Jio, riiouorable s^-nateur I.egris ]jronoii-

ça, un discours au Sénat, pour protester contre cette loi

de la marine
Ou a dit : Ah ! le sénateur Legris, comme bien
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